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Retour à Valtorta 

 

 

La pendule de Valtorta vous accueille. Un ancien mouvement, sans doute d’église, tout un système visible au 

travers des vitres de l’élégante construction, un joli toit de cuivre surmontant  un cadran sobre,  et le tour est joué. 

Exemple à suivre ! 
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La laiterie de Valtorta bien connue dans toute la région. Fabrique différents fromages dont le célèbre agri, petite 

merveille gastronomique pour laquelle on ne regrette pas les km parcourus !  

 

Un sympathique laitier qui laisse ouvert son établissement jusqu’à quatorze heure. On n’a que l’embarras du choix.  
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Brochure publicitaire accompagnant les visites au museo etnografico di Valtorta. Une laiterie moderne qui a fait 

don de son vieux matériel au dit museo.  
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Tout le matériel d’autrefois, modestes chaudrons, presse à fromage, baratte circulaire, baratte à piston, 

cercles à fromage de bois, bagnolet de cuivre.  
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Ancienne chaudière de la laiterie de Valtorta, tranche-caillé, débattoir, couloir, centrifugeuse. 

 

Moule à beurre avec la traditionnelle vache et l’inscription, à l’envers naturellement, de Valtorta + MG.  

 



 

6 
 

 

Autre moule, avec de même l’inscription BURODIVALTORTA + AANEIS ? deux pièces d’une haute valeur 

ethnographique.  

 

Avant de s’attaquer à la visite du village et du Museo etnografico, un petit café ne nous fera pas de mal !  
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On est accueilli par l’une des plus vieilles maisons du village, ancienne ferme avec la grange à l’étage supérieur 

(voir la porte de celle-ci sur le côté).  

 

Rue principale du village.  
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En route vers l’église.  
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Vous avez dit baroque. Au fond, sur les côtés du chœur, deux triptyques à ne pas négliger.  
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Impossible à photographier sur place, le chœur étant sécurisé. Copié sur l’ouvrage :Valle Brembana, una terra 

scoprire, storia, arte et ambiente di una Valle singolare, Corponove, 2021. On lit à propos de cette oeuvre: Polittico 

della Madonna di epoca rinascimentale. Foto Tarcisio Bottani.  
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Des panneaux extérieurs donnent les informations nécessaires sur les principaux sites à visiter du village. Ici figure 

le deuxième triptyques ou politico désigné comme suit selon la même source que dessus : Simone II Baschenis 

(attr.). Polittico della Madonna col Bambino, la Pietà e Santi (1529, già nell’oratorio di Sant’Antonio abate alla 

Torre, ora nella parrocchiale. On est toujours fasciné par ces œuvres extraordinaires de qualité que l’on trouve 

dans pratiquement toutes les églises de la région. Malheureusement souvent dans l’ombre et difficiles à admirer 

pleinement de visu.  
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Une madone exceptionnelle, plus humaine que sainte et dont on tomberait vite amoureux ! A  découvrir dans la 

même église de Valtorta, une peinture qui, à notre immense regret,  nous a échappé. Noté dans le même ouvrage 

que dessus : Madonna su rame, di Pietro Mera di inizio Seicento.  
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    On quitte le religieux pour retrouver le monde laïc :  

 

 

Après la visite de l’église, c’est celle du museo etnografico sous la direction d’un guide qui n’est autre que le 

syndic du village. La maison est exceptionnelle d’ancienneté et d’intérêt, les collections sont formées d’un  nombre 

impressionnant d’objets anciens de la région. Un problème cependant pour les exploitants de cet ensemble, les 

cirons ! Grosse tâche en vue afin de tenter de parer aux ravages de ceux-ci. Le livret-guide que l’on a pu acheter à 

l’Office du tourisme situé à l’entrée du village en même temps que les billets d’entrée, nous renseigne sur ces 

divers objets permettant  de découvrir en profondeur la vie d’autrefois de la région. Nos photos figureront dans 

une rubrique de notre site patrimoinevalleedejoux.ch. Quelques-unes néanmoins permettront déjà de se faire une 

idée du contenu de ce musée exceptionnel.   
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Salle d’accueil  du deuxième étage. Une vitrine trop moderne rompt quelque peu le charme ! 
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Les présentations sont de ce type. Réalistes, sans fioritures, parlantes. Le guide permet de découvrir les noms des 

objetet leur usage ancien. 
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Le musée utilise naturellement les photos d’Eugenio Goglio (1865-1926),  photographe incontournable de Piazza 

Brembana. Voir à son égard l’ouvrage : Ecomuseo A.V.B. Valtorta, Eugenio Goglio, Fotografo, intagliatore, 

scultore, pittore, Lo sguardo acuto della fotografia, Corponove, 2009. Ce photographe immortalisait non seulement 

les grands de ce monde mais aussi les petites gens, travailleurs misérables que le sort n’avait pas touchés d’un 

doigt bienveillant.  Ci-dessous une jeune fille de la région au caractère bien trempé. Celle-là ne se laisserait pas 

mener par le bout du nez !  
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Des fresques dont la provenance ne nous est pas connue meublent les parois de la salle d’accueil du premier étage 

plus haut.  
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    Et en route maintenant pour la chapelle Sant’Antonio della Torre, à deux pas 

au-dessus du village :  

 

Antique maison de cette partie supérieure du village où l’on va à la rencontre de la chapelle Sant’Antonio della 

Torre. Les fresques que l’on a pu sauver d’un ensemble autrefois complet ont été restaurées. Elles donnent une 

image de l’intérieur extraordinaire de ces lieux de culte où une population illettrée pouvait prendre connaissance 

des grands faits bibliques à la manière dont on lit aujourd’hui les bandes dessinées. Malheureusement, dans la 

plupart des églises italiennes, les fresques ont été détruites pour accueillir l’invraisemblable baroque ou rococo qui 

semble devoir subsister à perpétuité.  

 

La chapelle Sant’Antonio della Torre.  
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Ce que l’on a pu sauver.  

 

Le temps des fresques, alors que le rococo n’avait donc pas encore éliminé la plupart des fresques anciennes que 

l’on considérait désormais comme passées de mode !  
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Un demi-millénaire de présence de ces antiques chefs-d’œuvre émouvants ayant survécu à toutes les dégradations 

imaginables. 
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Retour au village. Une maison fort bellement fleurie et où il ferait bon habiter.  

 

Petit vestige, encore pourtant bien d’actualité, de l’Italie de Sophia Loren. 
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Le couteau bergamasque, après lequel on court depuis plusieurs années, existe bel et bien. Il s’en vend encore, 

paraît-il, notamment à Bergame et à Piazza Brembana. Fonctions assez proches de l’Opinel français.  
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Œuvres ornant  les parois de l’unique restaurant du village.  

 

Un village qui sait aussi vivre des hivers bien enneigés. Il y aurait  des stations de ski en plus haute altitude,  
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Et surtout ne quittons pas la région sans jeter un coup d’œil sur une montagne mythique, le Pizzo dei Trei Signori, 

culminant à 2553 m.   

 

 

 


